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Papa c’est quoi cette photo avec Messi, Pogba et Ronaldo     ?
Ils ne sont pas tous champions du monde     ? Ca veut dire quoi «     fraude fiscale     »     ?
Alors, pour simplifier, ça veut dire que tous ces joueurs de foot que nous adorons parce qu’ils jouent
bien, qu’ils sont bien coiffés, qu’ils sont gentils ou font des gestes amusants quand ils ont marqué un
but, et bien ils essaient de ne pas payer leurs impôts.
Papa, ça veut dire quoi les impôts     ?
Les impôts mon fils, ça sert à construire des écoles, construire des hôpitaux, rénover des routes,
payer les fonctionnaires, ces gens qui travaillent pour que TOUT LE MONDE puisse gratuitement être
éduqué, guéri, protégé, traité équitablement, qu’il soit riche ou pauvre.
Papa, ça veut dire que Messi, Ronaldo et Pogba ne veulent pas que je guérisse, que je sache lire et que
j’aille à l’école en toute sécurité     ? ils ont l’air gentil pourtant     ?
Tu sais, ils vont dire que les enfants c’est merveilleux, qu’ils les aiment, qu'ils sont formidables.
Rassure toi, ils vous adorent, surtout quand vous achetez les maillots de leurs équipes, quand vous
regardez leurs matchs sur les chaînes payantes, quand vous achetez les barres chocolatées dont ils
font la pub, quand vous cassez votre tirelire pour aller les voir dans les stades.
Ils  disent  qu’ils  aiment  les  enfants  et  les  gens,  oui…mais  verser  l’argent  qu’ils  doivent pour  les
hôpitaux, les écoles et les routes, et bien ils ne le font pas.
Mais papa, c’est comme des voleurs     ? Voilà, tu as tout compris.
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Phrase souvent dite dans notre dos, concernant encore plus souvent, un problème dans un service
dont nous ne soupçonnons absolument pas l’existence !
Pour y répondre, il serait peut-être intéressant d'étudier cette bête étrange venant régulièrement à
votre rencontre, vous dérangeant des fois, vous faisant peur parfois ! Mais qu'est ce donc qu'un
syndicaliste ?

Un syndicaliste, ou plus communément appelé militant, ou encore camarade à la CGT, fait partie
de l'espèce des hominidés. Il a en général deux bras, deux jambes, une tête. Certains pour cultiver
un effet  rétrograde -  qualificatif  dont ses détracteurs aiment l'affubler -  porte une moustache
impressionnante.  Le  régime  alimentaire  du  syndicaliste  est  simple.  Il  est  essentiellement
composé de merguez barbec et de mojitos. Passablement sportif, il aime régulièrement battre le
pavé sur quelques kilomètres. Très dissipé, il est d'un naturel bruyant et grande gueule qui peut
attirer la sympathie des uns mais aussi la peur, voire l'aversion des autres.
Mais quel est donc son rôle dans la chaîne alimentaire ? Le syndicaliste de la CGT se distingue
par sa conception novatrice de sa place au sein de celle-ci.  En effet,  il  refuse de manger  le
« petit » car ses valeurs solides et indéfectibles sont la solidarité et la fraternité, mais ne veut pas
servir  d'en-cas  aux super-prédateurs !  Son rôle  est  donc de rendre plus fort  les  petits  en  les
réunissant  pour  qu'ils  puissent  se  défendre  face  aux  très  gros  prédateurs !  Espèce  vivant  en
groupe,  il  essaye  de  fédérer  tout  le  monde  autour  de  l'idée  d'une  meilleure  répartition  des
richesses et d'une société plus égalitaire.

Mais pourquoi font-ils cela ? Les études n'ont jusqu'alors pas apporté d'explications concluantes
sur ce sujet. Plusieurs hypothèses peuvent être toutefois avancées. Il semblerait que l'on trouve
chez ce genre d'individus une propension plus importante à relever la tête et  à dire ce qu'ils
pensent. Un peu bagarreurs, ils ne supportent pas l'injustice. Pas méchant,  le syndicaliste CGT
croit en une société meilleure. Sa vision idéaliste de la société l'amène parfois à être déçu de
celle-ci.  Mais il puise sa force au sein de son collectif, pour retourner débattre inlassablement
même avec les plus sceptiques.

La réponse en chiffre     :

- Nombre de réunions de la Commission Exécutive :
10

- Nombre de rassemblements organisés : 3

- Nombre de HMI ou visites de sites avec distribution
de tracts : 156

- Nombre de CTL (Comité technique local) : 10 (avec

un ressenti d'au moins 50 !!!) et 3 boycotts

-  Nombre  de  CAPL  (commission  administrative
paritaire locale) : 11

- Nombre de CHS-CT : 7 sans compter les visites de
sites

- Nombre de CDAS (comité départemental d'Action
sociale) : 5

-  Nombre de Formations syndicales :  2 et  2 autres
ont  dû  être  annulées  faute  de  suffisamment  de
participants

- Nombre de parutions du Vilain Petit Canard : 3

- Nombre de visites du site internet : 15 879 visites
de  juin  2017  à  mai  2018.  Essor  de  notre  page
Facebook qui,  sur certaines publications, enregistre
jusqu'à 850 vues

Ce  bilan  est  établi  d'après  nos  relevés  entre  juin
2017 et  juin  2018 et  ne  prend  pas  en compte  les
réunions au syndicat national de la CGT des finances
publiques  ni  les  réunions  interprofessionnelles  (au
moins  6  par  mois)  ni  les  audiences  pour
accompagner les collègues à la direction.

MAIS QUE FONT LES MILITANTS DE LA CGT FINANCES PUBLIQUES 95 ?

MAIS QUE FONT LES SYNDICATS ?



Les préconisations à l’issue du rapport s’inscrivent toujours dans une logique libérale de réduction de la
place de l’Etat dans la société. Et en veux-tu en voilà de bonnes idées libérales :
- réduire le maillage territorial encore alors que le rapport indique que «l’accueil physique demeure le
canal  le  plus sollicité  avec  14,4 millions  de visites en 2016».  Pour la  CGT,  les moyens doivent
s'adapter  aux  besoins  et  ceci  en  maintenant  des  structures  de  proximité,  et  même en  les
développant pour tenir compte des évolutions démographiques et économiques.
-  réduire le nombre de fonctionnaires toujours : et le rapport en toute démagogie ose s’étonner du
manque d’amélioration notable du contrôle fiscal?! Les emplois lui étant affectés ont baissé de 11  % en
seulement  4  ans.  Le  rapport  montre  également  qu’un  des  axes  d’amélioration  concerne  les  files
d’attente  aux  guichets.  Mais  comment  pourrait-il  en  être  autrement  pour  une administration  qui  a
supprimé plus de 20.000 emplois en 10 ans? La CGT dénonce la dégradation des conditions de
travail et de la qualité du service public et revendique de recréer tous les emplois supprimés.
- se débarrasser des missions qui ne devraient, selon elle, plus être
à  la  DGFIP :  la  politique  immobilière  de  l’État  ou  l’activité  des
géomètres de la DGFIP qu’il suffirait de basculer à l’IGN.
- viser, une nouvelle fois, le service des pensions souhaitant sa fin
pour le basculer vers une caisse de retraite des fonctionnaires.

En outre, le rapport de la cour des comptes insiste sur le fait que la
transformation doit être accélérée. Celle-ci ne pourra  être obtenue
sans  changer  de  méthode  ni  sans  s’attaquer  aux  missions,
structures  et  règles  de  gestion  des  ressources  humaines.  En
résumé il  faut lever tous les blocages constitués par le périmètre
des  missions,  le  manque  de  développement  du  numérique,
l’inadaptation  du  réseau,  l’absence  de  mobilité  des  agents,
l’inadéquation  des  compétences…et  «une  attitude  défensive  des
agents».
D'ailleurs,  la  lecture  du  bilan  de  la  fusion  apporte  un  éclairage
inattendu sur les raisons qui amènent à cette conclusion :«un climat
social peu porteur». (p. 85)
Doit-on en conclure que la résistance des agents de la DGFIP a
permis de limiter les dégâts?
La CGT FINANCES PUBLIQUES ne minimise pas les désastres dans nos services depuis la
fusion. Ce constat est d’ailleurs partagé par la Cour lorsqu’elle qualifie la DGFIP de  «modèle
d’organisation  peu  lisible» et  relaye  «les  organisations  syndicales  [qui]  se  font  l’écho  du
désarroi  des  agents  ne  parvenant  plus  à  s’y  retrouver…» (p  69).  Pour  autant,  le  message
subliminal que l’on peut tirer de ce rapport est que sans les combats que nous avons menés à
chaque étape, la situation serait encore bien pire.
Pour la CGT FINANCES PUBLIQUES, il ne fait donc aucun doute que les stratégies de luttes que
nous avons mises en œuvre ont été utiles et productives. Cela doit tous nous convaincre qu’il
ne faut surtout pas baisser la garde maintenant.
Voilà pourquoi il faut tout faire pour garder notre rapport de force à la DGFIP, notre capacité de
résistance est le seul facteur qui pourra faire reculer le gouvernement.

COUR DES COMPTES : LE RAPPORT QUI FAIT FROID DANS LE DOS
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LE COMBAT DES SALARIES DE L'ENERGIE :
L'ENERGIE DU COMBAT

Des mobilisations peu médiatisées

Depuis l'annonce de l’État de revenir sur l'obligation de celui-
ci  de détenir 33% du capital ou des droits de vote d'Engie
(avec le risque à terme d'une éventuelle privatisation), les
mobilisations s’intensifient. 

Dans  le  Val  d'oise,  les  sites  de  Montmagny,  Sannois,
Domont et Saint-Ouen-L'aumône sont occupés jour et nuit. 

Les  salariés  revendiquent  de  meilleures  conditions
salariales, dénoncent les projets d’externalisation d’activités
et  de  réorganisations  en  interne  qui  intensifient  le  travail
pour compenser le manque d’effectifs. 

Il  revendique également la  mise en place d’un nouveau
service  public  de  l’énergie,  au  service  de  l’intérêt
général.

Les médias parlent peu de cette mobilisation….sauf quand
l'Elysée est visé !

Jeudi 21 juin en fin de matinée, et jusqu’en début d’après-
midi,  le  syndicat  CGT  du  secteur  Energie  a  coupé
l’approvisionnement en gaz du palais présidentiel. 

Leur mobilisation continue  pour éviter le démantèlement
du service public gaz-électricité !

En  10  ans,  EDF  et  Engie  ont  versé  64  milliards  de
dividendes aux actionnaires et veulent supprimer + de 2600
emplois...

La CGT Finances Publiques du Val d'Oise soutient la lutte
des  salariés  de  l'énergie,  car  le  gouvernement  voudrait
qu'usagers et salariés subissent ces réformes, ce qui nous
rappelle les restructurations et suppressions d'emplois à la
DGFIP.

Le titulaire du marché de nettoyage a changé.

Depuis le 1er juin, la société "DECA Propreté" remplace désormais la société ONET. 

De nombreux agents nous ont contactés pour nous alerter de problèmes liés à la passation de
service entre les deux prestataires :  ménage non fait,  poubelles non vidées,  essuie-mains et
papiers toilette non approvisionnés, matériel de ménage non fourni au personnel (qui certains ont
dû acheter leur propre matériel) etc... Nous sommes intervenus pour alerter la direction sur ces
dysfonctionnements et aussi,  chose encore plus grave, sur des problèmes liés aux contrats de
travail  du personnel de ménage. La direction a alerté le prestataire de ménage concernant le
volet  propreté mais se désintéresse complètement  des conditions de travail  et  de reprise du
personnel de ménage ! 

RESTAURATION COLLECTIVE

Le 7 juin s’est  tenu un groupe de travail
concernant la restauration collective dans
le Val d’Oise.

La fermeture des structures déficitaires
et  l’attribution  de  titres-restaurant
(attribution de tickets restaurant de 6€ avec
une participation de l’employeur de 3€) a
été décidée par la Direction : les cantines
d'Argenteuil, Ermont, Garges et Saint-Leu-
la-forêt fermeront le 31 décembre 2018.

DECA, une société pas très ONET


